
 

 

Nous sommes venus de tout le diocèse dont Locmariaquer et Crach pour vivre une journée dédiée aux 

fraternités paroissiales missionnaires, ces petits groupes de proximité appelés depuis 2019 par Mgr 

Centène à se déployer dans les paroisses. Une affluence inattendue, à la hauteur de l’élan missionnaire 

que ces fraternités veulent susciter. 

Une journée sous le signe de la joie et de la fraternité 

Dès 9h, les participants affluaient autour d’un café et d’un temps de louange, marquant une ambiance 

chaleureuse et simple, fidèle à l’esprit des fraternités : se retrouver, partager, prier. Le père Philippe 

Le Bigot a ouvert la matinée, et a commencé par nous rappeler la centralité du Notre Père, « trésor de 

Jésus », pour replacer toute action chrétienne dans une dynamique de prière authentique. 

 

Il situe ensuite les fraternités dans un mouvement ecclésial profond, déjà bien ancré en France et à 

l’étranger. Son premier souvenir marquant vient d’une mission au Honduras : une famille très pauvre, 

dont la plus grande pièce de la maison était entièrement consacrée aux rencontres hebdomadaires 

autour de la Parole de Dieu. Cette expérience lui révèle la force de petites communautés vivantes 

capables de cultiver une foi enracinée, partagée, incarnée. Ces petites communautés sont accueillantes 

et ouvertes à tous, sans sélectivité. Elles permettent de partager la vie chrétienne concrète, d’échanger 

sur l’expérience de foi et d’offrir un soutien mutuel dans les épreuves, notamment par la prière. Le 

père Le Bigot a insisté sur le fait que la fraternité ne se décrète pas : elle se vit dans la proximité, l’écoute 

et l’attention aux autres, en incarnant un lieu de fraternité concrète et enracinée au cœur de la 

paroisse. 

Il a également développé l’idée que les fraternités sont missionnaires par essence, car tout chrétien 

est envoyé à la suite du Christ. La mission ne se limite pas à une annonce explicite de l’Évangile : elle 

se manifeste surtout par l’existence même des communautés chrétiennes, leur capacité à attirer par 

l’exemple de la vie partagée. Ainsi, nos fraternités permettent de faciliter l’accès à la vie paroissiale 

pour ceux qui sont sur le seuil, notamment les catéchumènes, les nouveaux baptisés ou ceux qui 

n’osent pas encore franchir le portail de l’église. 

Selon lui, les fraternités répondent aujourd’hui à un besoin comparable : « mettre de la chair sur le 

squelette de l’Église », une image empruntée à la prophétie d’Ézéchiel, pour décrire la nécessité de 

vivifier des structures parfois fragilisées. Cette chair, dit-il, c’est la Parole et la charité. 

Les fraternités ne doivent cependant jamais devenir des lieux d’indépendance paroissiale ou de contre-

pouvoir. Elles ne prennent sens qu’inscrites au cœur du corps ecclésial, comme de petites équipes de 

vie où chacun partage non pas son intimisme ou ses opinions personnelles mais un bien commun 

unique : l’amour de Jésus et le désir du ciel. Il s’agit d’aider chacun à exprimer le « cœur d’enfant » qui 
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est en lui. Les fraternités sont des lieux où la Parole de Dieu doit être questionnée, plus qu’interprétée 

ou commentée, afin d’élever les âmes. 

Pour illustrer le chemin intérieur que ces fraternités proposent, il nous propose de nous appuyer sur 

les mystères lumineux du Rosaire : 

• Le baptême : accueillir la lumière première, le Royaume déjà présent en chacun e nous depuis 

le baptême. 

• Cana : reconnaître ce qui manque — souvent la charité — dans nos communautés, et raviver 

cette vigne essentielle. 

• La prédication du Royaume : témoigner entre frères et sœurs de ce que fait le Christ en nous. 

• La Transfiguration : laisser les autres percevoir, ne serait-ce qu’un instant, la beauté de ce que 

Dieu opère en nous.  

• L’Eucharistie : sommet et source, vers laquelle toute fraternité doit conduire, nourrissant le 

désir de l’Église. 

Enfin, abordant les axes proposés — frère, paroisse, missionnaire — il interroge chacun : que signifie 

réellement être frère ou sœur ? Il appelle à quitter les habitudes et les apparences pour revenir à la 

volonté du Père : laisser la vie de Dieu transformer nos relations, nos communautés et nos paroisses, 

pour devenir ensemble des « fils de lumière » capables de rayonner le Christ. 

Par cet enseignement, il nous a rappelé combien « la foi se nourrit dans la proximité, la régularité et la 

fraternité » et comment de petits groupes peuvent devenir de véritables lieux de croissance spirituelle 

et de dynamisme paroissial. 

 

L’après-midi : comprendre, témoigner, s’engager.  

Le père Xavier Laporte-Weywada, prêtre accompagnateur des frats du diocèse nommé par l’évêque, 

a présenté en détail ce que sont les fraternités paroissiales missionnaires : petits groupes qui se 

retrouvent à domicile, régulièrement, pour un temps de prière, un partage en vérité sur la parole de 

Dieu et un moment convivial. Un format souple, simple et missionnaire, pensé pour rejoindre 

largement : familles, couples, personnes seules, recommençants, nouveaux arrivants… Plusieurs 

témoins se sont ensuite succédés pour raconter comment la fraternité a transformé leur manière de 

vivre la foi : « On repart nourri, soutenu, et parfois même consolé », confiait l’un. « Ça crée de vrais liens 

fraternels, au-delà du simple bonjour du dimanche », ajoutait une autre. 

 

 

 

 

La matinée s’est poursuivie par la 

messe à la Basilique, célébrée dans 

un climat recueilli, avant un temps 

convivial autour du déjeuner. 

Les participants ont ensuite rejoint 

des groupes d’échanges, moment 

très attendu où chacun a pu poser ses 

questions, partager ses expériences, 

exprimer ses attentes, ou tout 

simplement découvrir la démarche. 



Au cœur de l’après-midi, une phrase a résumé l’intuition centrale de ces fraternités : “Créer des liens 

fraternels entre paroissiens.” Un objectif simple mais essentiel pour faire de la paroisse une véritable 

communauté vivante, accueillante et missionnaire. 

La journée s’est achevée par une prière et une parole d’envoi de Mgr Centène. L’évêque nous a 

encouragé à oser l’expérience :« Là où deux ou trois se réunissent au nom du Christ, quelque chose de 

nouveau peut naître. Les fraternités seront un lieu d’accueil, de partage et d’élan missionnaire pour 

notre diocèse. » Il a insisté sur trois aspects essentiels : fraternité, mission et enracinement paroissial. 

Msg Centène a également souligné que toute communauté chrétienne est missionnaire par nature. 

Être missionnaire n’est pas un choix personnel ou un charisme réservé à certains : c’est une 

conséquence du baptême et de la vie eucharistique. En recevant l’Eucharistie, tout chrétien est envoyé 

pour témoigner et agir dans sa vie quotidienne : Ite missa est signifie « La messe est finie et c’est 

maintenant le temps de la mission ! » 

Enfin, Mgr Centène a insisté sur l’importance de l’enracinement paroissial : les fraternités existent pour 

donner de la chair à la paroisse, refléter la diversité du territoire et éviter que le tissu paroissial ne 

s’étiole. Les fraternités sont ainsi par nature inclusives et non sélectives, capables d’accueillir tous ceux 

qui souhaitent cheminer dans la foi. Elle se vit concrètement, l’accueil des personnes différentes, le 

partage l’entraide, et la solidarité. 

Nous sommes repartis nourris, enthousiastes et porteurs d’un même élan : celui de créer des liens 

fraternels entre paroissiens, d’accueillir et d’inviter, de partager la joie de la foi et de témoigner de la 

vie chrétienne concrète dans nos paroisses. 

Cette première rencontre des fraternités paroissiales missionnaires a été un véritable succès, tant par 

la diversité des participants que par la richesse des échanges. Elle marque la continuité de ce beau 

projet diocésain qui promet de renforcer le tissu paroissial et d’ouvrir de nouvelles voies pour vivre 

notre mission de chrétien au quotidien. 

Guillaume et Bérengère 

Vous voulez à votre tour intégrer ou créer une Frat, parlez-en à votre curé. Vous voulez plus d’info 

sur l’une des 3 frats de nos 3 clochers vous pouvez joindre Véronique, Marc, Peggy, ou Guillaume. 

Pour plus d’info https://fraternites-paroissiales-missionnaires56.fr/ 

 


